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"Gueule pavée"
Le terme "gueule 

pavée" la définissant 
vient de sa dentition 

très particulière. En 
effet, une fois adulte, 

la daurade royale 
possède plusieurs ran-

gées de molaires qui 
tapissent sa bouche 

dont la forme arrondie 
rappelent les pavées 

d’un chemin.

 

Associées à sa mâchoire 
très robuste, il lui est 

ainsi possible de broyer 
les coquillages les plus 
solides (ex : huitres) ou 

des crustacés à l’épaisse 
carapace comme les 

crabes. D’où la nécessité 
pour le pêcheur d’utiliser 

des hameçons forts de 
fer avec un excellent 

piquant ! 

de ponte peut varier selon les ré-
gions et la température de l’eau 
mais elle s’étale généralement 
d’octobre à décembre (parfois 
jusqu’en janvier). 

HABITAT / ALIMENTATION
La daurade royale est présente 
sur toutes les côtes françaises: 
Méditerranée, Manche, Atlan-
tique et Mer du Nord.  On la re-
trouve même des îles britanniques 
jusqu’au Cap Vert. 

Ce poisson côtier évolue dans des 
fonds de moins de 40 m durant les 
beaux jours et peut se retrouver 
jusqu’à 150 m de fonds lorsque 
la température d’eau baisse. C’est 
une espèce necto-benthique 
vivant proche du substrat et en 
tirant sa nourriture. 

On la retrouve sur tous les types 
de fonds comme les herbiers, les 
graviers ou de la roche, - bien que 
son milieu de prédilection soit le 
sable. Elle apprécie ainsi particu-
lièrement les zones sableuses à 

proximité immédiate des roches 
et des digues rocheuses. Elle aime 
également se retrouver dans les 
étangs salins, les embouchures, 
les ouvrages portuaires, les parcs 
conchylicoles (coquillages), etc. 
Elle est carnivore et consomme 
beaucoup de coquillages (ex : 
moules et même huitres) qu’elle 
brise facilement grâce à sa puis-
sante mâchoire. Elle aime éga-
lement les crustacés tels que les 
crabes ou les crevettes. 

On retrouve aussi dans son ré-
gime alimentaire tous les vers ma-
rins, les bernard-l’hermite (nom-
més aussi pagures ou piades), les 
oursins, des céphalopodes (cala-
mars, seiches) et accessoirement 
du poisson. 
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Nom scientifique : Sparus Aurata
Famille : sparidae (sparidé)
Noms communs : Daurade ou 
dorade. Daurade royale. Vraie 
daurade. Belle aux sourcils d’or. 
Gueule pavée. Pour les juvéniles : 
Blanquette. Soccanelles.

Les deux orthographes viennent 
de la double origine de son nom: 
du provençal daurada ou de 
l’espagnol dorada signifiant tous 
deux dorée en référence à la bar-
rette couleur or sur son front.

DESCRIPTION
La taille moyenne de la daurade 
royale se situe entre 25 et 50 cm 
mais elle peut atteindre plus de 
70 cm et dépasser les 10 kg. Elle 
a une espérance de vie d’envi-
ron 11 ans. Ce sparidé possède 
un corps ovale comprimé latéra-

lement de couleur gris argenté. 
La tête est très reconnaissable 
car elle est massive avec un front 
abrupt et bombé. Elle offre la 
particularité de présenter une 
barrette dorée bordée de noir 
entre les deux yeux ainsi qu’une 
tache or au dessus de chaque 
œil. 

La gueule de taille moyenne pos-
sède à l’avant des canines et trois 
rangées de molaires en forme 
de meule sur l’arrière. Cette 
mâchoire est particulièrement 
puissante puisqu’elle peut briser 
des coquillages aussi résistants 
que des huitres ! Ses lèvres sont 
épaisses avec une partie supé-
rieure très ourlée. 

La daurade royale ne possède 
qu’une seule nageoire dorsale, 

des pectorales longues et effi-
lées ainsi qu’une caudale assez 
échancrée.

CROISSANCE / REPRODUCTION
Hermaphrodite, la daurade 
royale est d’abord mâle avant de 
devenir femelle à trois ans (taille 
de 30 à 40 cm). Elle atteint sa 
maturité sexuelle à l’âge d’1 ou 
deux ans (taille de 20 à 30 cm). 

Les poissons matures quittent 
alors les côtes pour se reproduire 
dans des profondeurs allant de 
50 à 100 m sur des fonds consti-
tués de graviers ou de roches, les 
tombants rocheux constituant 
un environnement très favo-
rable. 

Les femelles libèrent environ 
60 000 œufs par kilos. La période 

CONNAÎTRE L'ESPECE ...

A savoir : 
Chez les grecs, 

de par sa grande 
beauté, la daurade 

était consacrée à 
Aphrodite,  la déesse 

de l’amour. Il faut 
aussi savoir que l’at-

tribution du terme 
royale lui vient de la 

barrette dorée sur 
son front rappelant 

une couronne en 
or, attribut de la 

royauté. 

Le saviez-vous ?

Le record de France 
(homologation FFPM) 
de la plus grosse daurade 
est un sujet de 7,360 kg 
pris en 12 lb par 
M. Jean-Philippe Serra 
en Bretagne le 13 octobre 2000.

RÉGLEMENTATION
La taille minimale de capture de la daurade royale 
est de 23 cm en Mer du nord, Manche, Atlantique 
et Méditerranée (arrêté du 29 janvier 2013). Il est 
à noter que toute daurade conservée devra être 
marquée lors de son débarquement de l’embarca-
tion (le marquage ne devant pas empêcher la me-
sure de la taille du poisson sur le bateau). Ce mar-
quage consiste en l’ablation de la partie inférieure 
de la nageoire caudale (arrêté du 17 mai 2011).

Ciseaux Coupe-Queue 
FLASHMER - 21 cm
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En Méditerranée, leur arrivée 
peut se dérouler plus tôt dans la 
saison (février / mars) dans des 
secteurs au climat doux comme 
en Corse ou avec un printemps 
précoce.

En Atlantique, les premières mi-
grations peuvent s’effectuer par 
vagues dès avril mais c’est sur-
tout à partir de mai que se dé-
roulent les plus grands retours. 
Encore ici, tout dépend des 
températures et de la stabilité 
du climat. Ce n’est que lorsque 
les beaux jours sont installés 
vers mai / juin que les daurades 
reviennent en grand nombre 
sur toutes les côtes françaises. 

C’est en été et jusqu’à 
l’automne qu’elle est la 
plus présente, aussi bien 
en Atlantique qu’en Médi-
terranée. Cette pêche est 
donc souvent associée aux 
périodes estivales. 

Il est à noter que les daurades 
royales apprécient particulière-
ment les étangs salins littoraux 
tels que ceux qu’on peut trou-
ver le long des côtes méditer-
ranéennes (Bouches du Rhône, 

Hérault, Languedoc, etc.) : les 
températures y sont plus clé-
mentes et ces milieux riches en 
nourriture favorisent une crois-
sance rapide. Les migrations par 
vagues via les canaux peuvent 
donc y être plus précoces. 

Sur la façade Atlantique, le 
golfe du Morbihan ou le bassin 
d’Arcachon rassemblent égale-
ment de fortes populations de 
daurades.  

L’automne est une période très 
intéressante pour sa pêche car 
ces sparidés cherchent à faire 
des réserves en vue de leur 
reproduction et afin de pas-
ser l’hiver. En Atlantique, elles 
sont ainsi présentes jusqu’en 
octobre. En Méditerranée, avec 
un climat plus doux, il est pos-
sible de la rechercher du bord 
jusqu’à plus tard dans la saison. 

Dés les premiers grands froids, 
les daurades quittent les côtes 
pour se reproduire puis partent 
vers des fonds plus importants 
pouvant atteindre 150 m.

La daurade royale 
apprécie des tempé-
ratures stables. Elle 
passe ainsi l’hiver 
dans des profondeurs 
pouvant atteindre 
jusqu’à 150 m où les 
températures restent 
constantes. 

Ce n’est qu’avec le 
réchauffement des 
eaux au printemps 
(vers avril) que les pre-
mières daurades se 
rapprochent des côtes. 
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Les meilleures heures

La daurade royale peut 
mordre aussi bien de jour 
que de nuit. 

L’aube et le crépuscule 
peuvent également être 
intéressants. Mais le mo-
ment le plus propice pour 
pêcher de belles daurades 
correspond aux heures les 
plus chaudes de la jour-
née. 

De même, commencer 
à l’étale de marée basse 
jusqu’à l’étale de marée 
haute constitue une pé-
riode très favorable. 

Cumuler la marée mon-
tante avec un soleil au 
zenith offre ainsi les meil-
leures conditions pour pi-
quer de beaux spécimens. 

QUAND PÊCHER
LA DAURADE ?

CHOISIR SON FIL POUR LA DAURADE

Tresse Superbraid 8X Yo-Zuri : 
Une tresse 100% PE conçue et fabriquée au Japon par Yo-Zuri d’une excep-
tionnelle qualité. De section parfaitement ronde et d’une extrême régula-
rité, la Superbraid 8X offre un tressage ultra serré. Associé à un toucher très 
soyeux, la glisse dans les anneaux est ainsi parfaite et améliore considéra-
blement la sensibilité en action de pêche. Cette tresse est dotée d’une résis-
tance à la traction impressionnante, vous donnant la possibilité de pêcher 
plus fin à poids égal. Nous vous recommandons la taille #PE 0.8 (16 lb) pour 
la Méditerranée et les #PE 1 (20 lb) et #PE 1,2 (27 lb) pour l’Atlantique.

Super Fluorocarbone Asso
Aussi souple que du Nylon tout en conservant les avantages du 
fluorocarbone (résistance à l’abrasion, discrétion), il améliore la 
présentation de l’appât dans le courant, le rendant ainsi bien plus 
attractif. Excellente résistance aux nœuds et à la traction. Propo-
sée sous boite protectrice empêchant la détérioration par l’humi-
dité ou le sel. Bobine de 50 m disponible du 10 au 40/100.

Fluoro Daurade Asso
Ce fluorocarbone de fabrication japonaise est spécifiquement conçu pour 
la pêche de la daurade. Sa grande souplesse permet de présenter les 
appâts de manière beaucoup plus naturelle. Le fluorocarbone étant déjà 
résistant à l’abrasion, celui-ci a même été renforcé par une couche supplé-
mentaire de copolymère afin d’éviter les casses dues aux puissantes dents 
des daurades qui, rappelons-le, sont capables de croquer coquillages ou 
crabes. Disponible en bobines de 30 m du 18 au 40/100.

LE CORPS DE LIGNE :

•En bateau : il sera possible 
de choisir entre du Nylon et 
de la tresse pour le corps de 
ligne. Un bon Nylon comme 
l’Ultra Low Stretch sera privilé-
gié dans de faibles fonds.  Dans 
de  plus grandes profondeurs, 
nous vous conseillons l’usage 
de la tresse car son absence 
d’élasticité permet de bien 
mieux ressentir la touche par-
fois timide de la daurade. 

•Du bord : que ce soit pour 
la pêche à la calée ou en sur-
fcasting, on choisira un bon 
Nylon. La daurade étant très 
méfiante, celui-ci sera choisi 
pour sa transparence et sa dis-
crétion et pour sa capacité à 
retransmettre les touches les 
plus infimes. 

LE BAS DE LIGNE :

Afin de déjouer la légendaire 
méfiance de la daurade royale, 

nous vous conseillons d’utiliser 
un bon fluorocarbone. En ef-
fet, son indice de réfraction très 
proche de l’eau (1,4 alors que 
celui de l’eau fait 1,33) le rend 
presque invisible sous l’eau. 

Ayant une densité plus élevée 
que le nylon, il est naturelle-
ment coulant, ce qui améliore 
la présentation de l’appât. Sa 
forte résistance à l’abrasion 
sera également un avantage 
face aux dents de ce sparidé.

Nylon Ultra Low Stretch Asso : notre coup de cœur ! 
Gainé de fluorocarbone, ce Nylon est particulièrement discret, ce 
qui est un avantage certain pour la daurade. Sa glisse dans les an-
neaux est optimisée, offrant ainsi de meilleures distances de lan-
cer. Il possède également une très faible élasticité, ce qui optimise 
la perception des touches très fines de daurades, même à longues 
distances. Doté d’une résistance hors normes, il vous permettra 
de pêcher plus fin et de sortir les plus beaux spécimens. Un must ! 



6 7

Cette technique et une des 
plus simple à mettre en œuvre 
et peut être pratiquée par des 
débutants. Sa particularité est 
qu’elle ne nécessite pas des lan-
cers longues distances comme 
le surf-casting et peut donc se 
pratiquer avec un matériel ré-
duit et moins onéreux. 

Une canne de 3,50 à 4 m do-
tée d’un scion sensible ou une 
canne surfcasting light est suffi-
sante. Un moulinet rempli d’un 
bon Nylon de Ø 0.25 à 0.35 
sera parfaitement adapté. Un 
arraché n’est pas indispensable 
car cette technique ne nécessite 
pas de lancers appuyés. 

La pêche à la calée est généra-
lement pratiquée sur des zones 
d’enrochements, d’ouvrages 
portuaires (voir réglementation 
locale), de digues ou encore de 
côtes rocheuses. Comme son 
nom l’indique, elle consiste à 
caler une canne dans les roches 
et d’attendre la touche. Il existe 
néanmoins des piques ou des 
trépieds spécifiques qui évite-
ront d’abimer vos cannes.

La daurade étant particulière-
ment méfiante, un montage 
coulissant sera le plus appro-
prié. En effet, la moindre résis-
tance lors de la prise de l’appât 
peut décourager ce timide spa-
ridé. Il est ainsi possible d’utiliser 

un plomb percé (olive, plat) direc-
tement sur le corps de ligne mais 
ce type de montage offre le désa-
vantage d’avoir à couper le fil pour 
changer de plombée. 

Afin de vous adapter à toutes les 
conditions (courants, vent, marée, 
etc.) nous vous recommandons 
donc d’utiliser un coulisseau ou 
une perle roller dotés d’une agrafe 
car cette dernière vous permettra 
de changer de lest rapidement. Un 
plomb de 20 à 80 gr sera choisi en 
fonction de la profondeur et de l’in-
tensité des courants.  

Il sera même possible d’y placer un 
bout de fil de plus faible diamètre 
qui jouera le rôle de cassant et qui 
permettra de récupérer votre mon-
tage en cas d’accroche. Un modèle 
transparent ou noir sera privilégié 
pour tromper la légendaire mé-
fiance de la daurade. 
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Les vers restent des appâts de 
base pour la pêche de la daurade 
royale mais, en attirant d’autres 
espèces, ces appâts s’avèrent peu 
sélectifs. Certains permettent 
pourtant de mieux cibler ce type 
de sparidé tels le rag ou l’améri-
cain, même s’il n’empêche pas la 
prise d’autres poissons. Un ver se 
distingue néanmoins pour sélec-
tionner les belles daurades : le 
bibi. Sa peau relativement épaisse 
évite qu’il ne soit mangé par le 
menu fretin et sa résistance per-
met des lancers appuyés en pêche 
à la calée ou en surfcasting.

• Vers (chalut, bibis, mourons, 
américains, durs, rags, etc.)
• Moule (décortiquée, dans sa 
coquille, etc.)
• Autres coquillages (cou-
teaux, bulots, coques, etc.)
• Crevette (sauvage ou 
gambas) 
• Crabe entier ou en morceau 
• Céphalopodes (lanières, 
morceaux de tentacules, etc.)
• Plus rarement: chair de 
poisson (sardines), oursins et 
même du gruyère !

Les appâts pour 
la daurade royale: La pêche de la daurade royale du bord est une des plus 

pratiquées sur les côtes françaises.  La beauté de ce spa-
ridé, son impressionnante défense ainsi que ses qualités 
culinaires en font en effet un poisson particulièrement 
apprécié par les pêcheurs. 

Pêche à la calée

Voici quelques modèles qui ont fait leur preuve : 

Conseil Flashmer: 
Il est inutile de vouloir 

lancer le plus loin possible. 
En effet, dans les secteurs 

rocheux, le long des 
digues ou des jetées, la 

daurade vient souvent se 
nourrir au plus près de la 
rive. Il est donc conseillé 

de caler une ou plusieurs 
lignes à proximité immé-

diate des roches.  Nous 
vous recommandons 

alors d’être très discret 
et de rester en retrait 

du bord car la daurade 
royale est très méfiante.

Anti-tangle
FLASHMER

Mini-coulisseau 
FLASHMER

Perle Roller
FLASHMER

Coulisseau droit
FLASHMER

Avec une aiguille possédant une 
boucle que vous aurez préala-
blement mouillée pour faciliter 
l’insertion, enfilez l’aiguille par la 
bouche du ver.

Faites ressortir jusqu’à l’autre 
extrémité.  Grâce au chas de 
l’aiguille, faites passer votre fil 
dans le corps jusqu’à l’hameçon. 

Faites passer l’hameçon dans l’ori-
fice avec précaution afin d’éviter 
qu’il ne se vide de son jus (hameçon 
à palette type 9624 recommandé).  

Comment escher un bibi : 

Comment escher un ver : 

Pour les vers fragiles (cordelles, vers de sable, ....) utilisez une aiguille fine 
(Ø 0.9 mm) avec un creux + un embout en plastique qui évite de percer 
la peau, ce qui casse le ver. Pour les vers épais (américains, rags, mourons, 
etc.), nous vous recommandons une aiguille creuse aux bords arrondis au 
diamètre plus important (Ø 1.0 et 1.2 mm) qui permet d’exercer plus de 
pression lors de coulissement du ver sur l’hameçon.

Crabe en montage wishbone

En commençant par la tête, 
passez l’aiguille dans le corps 
du ver avec précaution.  

Positionnez la pointe de l’hameçon 
dans le creux de l’aiguille et ten-
dez le fil jusqu’à bander l’aiguille. 

Faites coulisser délicatement le 
ver le long de l’hameçon puis du 
fil. Votre ver est prêt à pêcher

Votre bibi est prêt !

Quels appâts utiliser:
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une palette qui facilite un eschage 
propre des vers fragiles ainsi qu’une 
meilleure présentation.

Si vous ne souhaitez pas faire vous-
même des nœuds, sachez qu’il est 
également possible de se procurer des 
hameçons déjà montés sur un bas de 
ligne de 150 cm en  fluorocarbone (4) 
qui sont spécifiquement conçus pour la 
pêche de la daurade 
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Le coulissement du fil dans votre cou-
lisseau sera arrêté par un émerillon 
rolling (1) venant en butée. Vous 
intercalerez une perle molle (2) afin de 
protéger le nœud lors du lancer car le 
poids du coulisseau doté du plomb peut 
le fragiliser. 

Votre montage se terminera  par un bas 
de ligne en fluorocarbone de Ø 0.24 à 
0.40 d’une longueur de 0,80 à 1,5 m 

(5): Astuce : 
Pour tous ceux qui souhaitent pêcher 
rapidement sans avoir à réaliser un 
montage coulissant, sachez qu’il en 
existe déjà prêts à l’emploi. Il suffit juste 
de rajouter un plomb et de l’attacher à 
votre ligne. 
• En Méditerranée, avec la transparence 
de l’eau et l’absence de courants, nous 
vous conseillons le Bas de ligne "Dau-
rade Royale Coulissant" avec traînard 

en Ø 0.28 ( n° 4 ou 2). 
• En Atlantique, les marées et les forts 
courants demanderont des montages 
plus forts. Les Bas de ligne "Daurade 
Royale Coulissant" avec traînard de Ø 
0.30 (N°1/0) à Ø 0.35 (N°2/0) constitue-
ront une bonne base. 
• En présence de beaux poissons et 
dans de fortes conditions, le Bas de 
ligne "Daurade Royale Coulissant Ren-
forcé" avec traînard en Ø 0.35  (N°2) ou 

en Ø 0.40 (N° 1/0) permettront d’affron-
ter les plus belles daurades. 

Ces indications sont bien sur données à 
titre indicatif. Ainsi, les pêcheurs médi-
terranéens recherchant de beaux  spé-
cimens, pourront monter jusqu’à du Ø 
0.40 et inversement, les pêches les plus 
fines en Atlantique avec des conditions 
favorables pourront nécessiter de des-
cendre en diamètre.

selon les conditions qui sera directement 
attaché à l’émerillon. 
Si vous choisissez de nouer vous même 
votre hameçon, nous vous recomman-
dons un modèle rond de type 9624 
Maruto (3). Avec une hampe courte, 
une ouverture large et une courbure 
bien arrondie, il possède une pointe au 
piquant redoutable. Fort de fer, il  ne 
craint pas la puissante mâchoire de la 
daurade. Notez que ce modèle possède 

Hameçon Ø Nylon Traînard Longueur
N°4 0.35 0.28

3.5 m
dont 2 m 

de traînard

N°2 0.35 0.28
N°1/0 0.40 0.30
N°2/0 0.45 0.35

Hameçon Ø Nylon Traînard Longueur

N°2 0.35 0.28 2 m
dont 1.5 m 
de traînardN°1/0 0.40 0.30

5 /Montage "Daurade Royale Coulissant" 
ou "Daurade Royale Coulissant Renforcé"

Daurade Royale Coulissant Renforcé

Daurade Royale Coulissant

100 G

50 G

Coulisseau
transparent Emerillon

rolling

Perle molle
transparente

ou Hameçon rond 
fort de fer

Hameçons montés 
Fluoro Daurade

Hameçon Ø Nylon Longueur

N°10 20/100

150 cm
non 

bouclé

N°8 22/100
N°6 24/100
N°4 26/100
N°2 28/100
N°1 30/100

N°1/0 35/100

1/ 2/ 3/ 4/

Hameçon
9624 Maruto

Stop Float
Crystal

Emerillon
Rolling

Possibilité de changer de plombée facilement 
pour s'adapter aux conditions

DAURADE DU BORD
		  EN SURF-CASTING
La pratique du surfcasting s’effectue du bord, 
généralement d’une plage. Comme son nom l’in-
dique (surf / casting : lancer au-delà des vagues), 
c’est une technique consistant à lancer un appât à 
de grandes distances. 

Pour les pêches les plus fines entre 
50 et 100 m dans de bonnes 
conditions (absence de courants, 
de vent, etc.), nous vous conseil-
lons une canne de 4 m avec une 
puissance de 60 /120 g. 

Pour des lancers entre 100 et 150 
m et des conditions plus fortes 
(marées, vagues, courants, etc.), 
nous vous conseillonsons une 
canne entre 4,20 m et 4,50 m 
d’une puissance comprise entre 
100 et 200 g (parfois plus). Notez 
que les cannes les plus lights sont 
généralement télescopiques alors 
que les plus puissantes seront en 
plusieurs brins. Le moulinet sera 
choisi avec une bobine large, peu 
profonde et conique de type long 
cast permettant un bon déroule-
ment du fil lors du lancer. 

Avec des poids importants et des 
lancers puissants, il sera néces-
saire d’utiliser un corps de ligne fin 
(entre Ø0.20 et Ø 0.26) avec un ar-
raché. Ce dernier sera de plus fort 
diamètre que la ligne (entre Ø 0.40 
et Ø 0.60) afin d’éviter que celle-
ci ne casse lors du lancer. Mais le 
nœud étant épais, ce dernier aura 
tendance à taper dans les anneaux 
et à les fragiliser tout en réduisant 
les distances atteintes. 

Nous vous conseillons un arraché 
conique dont la partie terminale 
possède un diamètre important 
alors que la partie située en début 
de ligne est d’un diamètre infé-
rieur correspondant à votre corps 
de ligne. Cet arraché nommé 
queue de rat est sans nœud pour 

Arraché conique:
Nylon ASSO Protector 5X15

un meilleur passage dans les 
anneaux et sa longueur de 15 
m absorbe parfaitement la ten-
sion du lancer.

COUP DE COEUR !
Nylon ASSO Protector 5X15
Pêches longues 
distances ultra fines 

Redoutables compétiteurs de 
surfcasting, les italiens ont popu-
larisé la pêche des sparidés avec 
des corps de ligne très fins (en 
Ø 0.16 et parfois même Ø 0.14 
!) afin d’augmenter considéra-
blement leur distance de lancer. 
Inspiré de la compétition, le Nylon 
"Protector 5 X 15 ASSO" est ainsi 
un de rares arrachés sur le mar-
ché à proposer des queues de rat 
au diamètre hyper réduit. 

Ainsi, le premier modèle possède 
une partie à raccorder faisant 16 
/100 à peine alors que sa partie 
terminale fait 45/100. Idéal pour 
les lancers longues distances et 
les pêches ultra fines !

Montages

Ces montages sont spécifique-
ment conçus pour atteindre 
de très grandes distances de 
lancer. 
Ces différents exemples vous 
permettront de vous adapter 
aux conditions rencontrées, 
que ce soit en Atlantique ou 
en Méditerranée.  

Ainsi, en absence de vent, 
de faibles courants, une eau 
transparente, il sera nécessaire 
d’utiliser des bas de ligne relati-
vement fins et longs (fréquent 
en Méditerranée mais égale-
ment utile en Atlantique avec 
des conditions très calmes). 
Avec une mer plus agitée, du 
vent, des vagues, des eaux 
mâchées, de forts courants ou 
encore pour rechercher spé-
cifiquement des daurades re-
cords, des montages plus forts 
et plus courts seront conseillés. 

ULTRA LOW STRETCH ASSO

PECHE DU BORD

Avis du team : 
L’Ultra Low Strech est un réel atout en surfcasting 
grâce à sa faible élasticité qui permet de repérer 
les touches même à grandes distances. Ce 
nylon étant gainé de fluorocarbone, il offre 
également une excellente glisse 
dans les anneaux et permet 
d’atteindre des distances de lan-
cer spectaculaires. 
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Ce montage permet 
d’atteindre de très 
grandes distances de 
lancer et offre l’avan-
tage de limiter les 
emmêlements dus aux 
courants. 

Coulissant, il n’oppose 
que peu de résistance 
lors de la prise en 
gueule de l’appât. 

Avec l’inertie du plomb 
lorsque le poisson part, 
celui-ci se ferre tout 
seul. Parfait pour la 
daurade royale !

Montage pêches fines (bonnes conditions, faibles courants, eaux transparentes, etc.)

Montage mer agitée (vents, vagues, courants, etc.) - Montage auto-ferrant

  

FIXATION DU TRAINARD

FIXATION DU PLOMB

HAMEÇONS

1 2 3Noeuds
d'arrêt

Noeuds
d'arrêt

ou ou

PERLE CLIPOT ROLLING + STOP FLOAT PERLE CLIPOT EMERILLON

64 5

ou ou

Exemples d'agrafes pour 
attacher rapidement et 
simplement votre plomb

Hameçon 9624 Maruto
N°8 à N°1 selon l'appât

10
 à 

20
 cm

Ar
ra

ch
é c

on
iqu

e Ø
 0.

45 1 2 3

5 64

ASTUCE ! 
Pour l'utilisation de traî-
nards fins avec une perle 
clipot, utilisez une micro-
perle transparente ou 50 
cm de Nylon en Ø 0.40.

Emerillon 
rolling

T-Swivel
Direct arraché conique

Ø 0.50 à Ø 0.60

150 cm de fluorocarbone
Ø 0.35 à Ø 0.40

Montage à couteau 120 cm
Ø 0.30 à Ø .35

Trainard 2 à 3 m en fluorocarbone
Ø 0.20 à Ø 0.28

Perle molle

ou

Pour vos nœuds d’arrêts, 
nous vous conseillons un 
nœud en huit ou une simple 
boucle dans laquelle vous 
passerez deux fois le fil.

1

2

3

3

1

2

LES MONTAGES
Voici quelques exemples de montages permettant de s’adapter à de nombreuses situations : 

PÊCHE EN BATEAU
Selon les profondeurs rencontrées, le type de secteur ou encore 
en fonction de la tenue des poissons (dispersés ou regroupés), 
la pêche de la daurade royale en bateau s’effectuera à 
la dérive ou ancrée. Les montages utilisés ainsi que 
la stratégie de pêche seront alors différents. 

Pêche en dérive
La pêche en dérive libre sous 
l’influence des courants et du 
vent offre l’avantage de vous 
permettre de prospecter beau-
coup de terrain à la recherche 
des bancs de daurades. Notez 
qu’une vitesse de dérive faible 
sera recommandée pour une 
bonne présentation de l’appât. 

Un montage coulissant sera 
alors inadapté car son contact 
direct avec le fond rendrait la 
lecture des touches  impossible 
et les accroches seraient trop 
nombreuses. Un bas de ligne 
de type pêche à soutenir avec 
un long trainard sera donc pri-
vilégié car il est possible de le 
relever pour passer au dessus 
des zones encombrés et de pré-
senter un appât reposant sur le 
substrat lorsqu’on le repose, ce 

qui est très important pour la 
pêche de ce poisson se nourris-
sant sur le fond.  

Les appâts devront être résis-
tants car ceux-ci sont directe-
ment traînés sur le fond. Privi-
légiez des vers robustes (rags, 
américains, etc.). Nous vous 
conseillons également de les 
enfiler grâce à une aiguille à ver. 

Avec certains appâts comme les 
lanières de céphalopodes, les 
couteaux, etc., quelques tours 
d’élastique à ligaturer permet-
tront un meilleur maintien de 
l’esche. 

Nous vous conseillons égale-
ment de privilégier les fonds 
relativement propres tels que 
des fonds sableux parsemés de 
quelques pierres, les fonds co-

ralligènes, les gravières, etc. 
ainsi que toutes les zones à 
la limite des roches où la dau-
rade peut trouver sa nour-
riture (coquillages, crabes, 
etc.) Flashmer vous recom-
mande des montages diffé-
rents selon les conditions ren-
contrées (vitesse de dérive, 
courants, etc.) ou la taille des 
poissons recherchés. 

Pour les pêches fines en Atlan-
tique (étal, eaux transparentes, 
faibles dérive et courants, pois-
sons méfiants, fonds peu impor-
tants, etc.) ou pour les condi-
tions calmes en Méditerranée, 
nous vous conseillons le Bas de 
ligne Daurade Royale Trai-
nard : le trainard bas de 80 cm 
permet une meilleure présenta-
tion de l’appât directement sur 
le fond. 

Sa longueur fait que la 
daurade ne sent pas 
immédiatement la résis-
tance, permettant une 
meilleure prise en gueule. 
Il est enfin très discret 
grâce à l’utilisation de 
fluoro et de diamètres fins 
(Ø 0.25 à 0.22).

Lors de conditions plus diffi-
ciles (marées, courants, dérive, 
profondeurs importantes, gros 
poissons, etc.), nous vous re-
commandons le Bas de ligne 
Daurade Royale Trainard 
Atlantic. Avec sa potence et 
son trainard en Ø 0.30, il offre 
une plus grande résistance  pour 
combattre de belles daurades 
dans de puissants courants. 

Ces hameçons sont  plus 
gros (2 ou 1/0). Un mon-
tage idéal pour l’Atlan-
tique mais aussi pour 
les pêcheurs méditerra-
néens recherchant les 
plus beaux spécimens 
par plus de 30/40 m de 
fond).

Un doublé sur la même ligne avec le 
montage daurade royale trainard ! 

Un fil fin en corps de ligne permet 
de mieux fendre les courants et 

de rester à la verticale

UTILISATION DU TRAINARD EN BATEAU
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Fil de fuite 50 à 150 cm

Coulisseau
transparentEmerillon

rolling

Perle molle
transparente

Hameçons fort de fer
N°4, N°2 et N°1/0

Roches /
courants faibles

Sable /
courants forts

OU

Possibilité de changer de 
plombée facilement, pour 

s'adapter au terrain et aux conditions

Elle permettra également d’uti-
liser un appât ne supportant 
pas la dérive comme le crabe, 
ce dernier étant connu pour 
sélectionner les plus beaux spé-
cimens (voir P 13/14 : Focus 
Daurade au montage crabe) 

Il sera aussi possible d’utiliser 
des bas de lignes plus longs 
qui s’avéreront plus discrets. 
De nombreux pêcheurs affir-
ment que la taille moyenne des 
poissons capturés à l’ancre est 
supérieure. 

Il est vrai qu’ alors que les jeunes 
sujets n’hésitent pas à gober un 
appât en mouvement, les dau-
rades plus âgées (et donc les 
plus grosses) sont beaucoup 
plus méfiantes et prennent leur 
temps avant de mordre fran-
chement. Cet ancrage donnera 
enfin la possibilité de pêcher 
une zone précise comme le 

Astuce : 
Notez que comme les 

carpistes, certains pêcheurs 
amorcent régulièrement leur 

secteur avec de grandes 
quantités de moules 

ramassées sur les rochers 
ou le long des quais. 

Au printemps et en automne, 
les daurades se trouvent 

dans des profondeurs plus 
importantes comprise entre 

20 et 60 m. Dans de bonnes 
conditions et jusqu’à une 

quarantaine de mètres de 
fonds, une pêche ancrée 

avec un montage coulissant 
est encore possible. 

En présence de courants et 
dans des profondeurs plus 
importantes, une pêche à 
soutenir avec un montage 

traînard sera privilégiée. 
Posséder à l’avance des montages « 

prêts à pêcher » permettra 
donc au pêcheur de s’adapter 

à toutes les conditions. 

bas d’un tombant, la 
proximité immédiate 
de parcs à coquillages 
(moules, huîtres), une 
roche isolée concentrant 
les daurades ou encore 
une zone amorcée (voir 
astuce). 

La pêche de la daurade 
au montage coulis-
sant en bateau est très 
productive durant les 
beaux jours lorsque les 
daurades sont près des 
côtes, en Atlantique comme en 
Méditerranée. Elles se trouvent 
alors dans des profondeurs 
allant de 3 à 4 m jusqu’à près 
d’une vingtaine de mètres. 

Canne en main, cette technique 
gagnera à être pratiquée fil légè-
rement détendu afin d’éviter les 
vibrations de la ligne. Il sera éga-
lement possible dans de faibles 
fonds et avec d’excellentes 
conditions de pêcher cannes 
posées sur des supports. Privi-
légiez alors des porte -cannes 
orientables qui devront être 
positionnés très bas afin d’oppo-
ser un minimum de résistance 
lorsque la daurade se saisit de 
l’appât. Cette pratique est assez 
courante en Méditerranée.

Belle daurade 
pêchée grâce 
à un montage 
coulissant
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Sur de bons secteurs, il n’est 
pas rare d’enchaîner les prises

Le crabe représentant une 
belle bouchée pour la daurade 
royale, celle-ci a pour habitude 
de le « croquer » en plusieurs 
fois, ce qui rend le ferrage déli-
cat. La meilleure solution pour 
escher votre crabe est donc 
d’utiliser un montage nommé
"Wishbone". 

Il est constitué de deux petites 
empiles accolées,  dont cha-
cune est dotée d’un hameçon 
rond à palette. Ceux-ci sont 
forts de fer afin de résister à 
la redoutable mâchoire de la 
daurade et leur piquant remar-
quable optimise le ferrage à la 
touche. Comme pour la pêche 
à la calée, un montage coulis-
sant sera conseillé pour pouvoir 
tromper la méfiance de la dau-
rade. 

Un montage avec un coulis-
seau à agrafe (mini-coulisseaux, 
coulisseaux droits, perles à 
agrafe, etc.) est recommandé 
afin de pouvoir changer faci-
lement de plombée et de vous 
adapter rapidement à toutes les 
conditions (vents, dérive, cou-
rants, profondeur, etc.) 

Afin d’escher le crabe avec ce 
montage, nous conseillons 
d’enlever la dernière patte 
arrière de chaque coté. Les 
cavités ainsi créées vous per-
mettront d’y glisser la pointe 
de l’hameçon qui ressortira 
de force à travers la carapace 
par le dos. Certains retirent 
toutes les pattes afin d’éviter 
que le crabe ne se camoufle 
sous une pierre pour se proté-
ger mais un appât qui bouge 
est toujours plus attractif. 

Nous conseillons de faire 
quelques tours d’élastique 
à ligaturer autour du crabe. 
La daurade ayant pour habi-
tude de le dévorer par mor-
ceaux, vous l’obligerez ainsi à 
s’en saisir plus franchement, 
ce qui favorisera le ferrage. 

Véritable friandise pour ce sparidé, le crabe est un appât 
qui a le don de sélectionner les plus belles daurades 
royales. Mais encore faut-il utiliser un montage permet-
tant l’eschage de ce crustacé. Le Montage Crabe Wish-
bone est alors la solution.

FOCUS: LE MONTAGE CRABE

Le crabe peut être aussi bien uti-
lisé du bord en pêche à la calée, 
en surfcasting que d’un  bateau 
au mouillage dans des fonds peu 
importants.

Montage à Crabe 120 cm 
en Ø 0.30, Ø 0.35, Ø 0.45

Le crabe est un appât redoutable
 pour la daurade royale et offre de 
multiples avantages au pêcheur :

- Il est facile de s’en procurer soi-même
- Il se conserve bien
- Il sélectionne les plus belles daurades
- Il n’est pas attaqué par les petits 
poissons, évitant ainsi de pêcher "à vide"

Astuce : Si vous souhaitez éviter d’avoir à faire des montages au bord de 
l’eau et pêcher plus rapidement, vous pouvez coupler le "Montage Daurade 
Royale Coulissant" avec le "Montage Crabe Wishbone". Il suffit d’intervertir 
le bas de ligne à hameçon simple avec le montage Wishbone pour avoir en 
quelques secondes un montage à crabe coulissant d’une redoutable efficacité !

Par rapport à la pêche en dérive, la pêche ancrée (nom-
mée aussi « pêche au mouillage ») offre de nombreux 
avantages. Le bateau ne bougeant pas, cette technique 
permettra d’utiliser des montages coulissants opposant 
moins de résistance. Notez que la pêche au mouillage 
donne aussi la possibilité de pêcher avec des appâts fra-
giles tels que la moule, la piade, la cordelle, le chalut, etc. 

PECHE ANCRÉE
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•	 Rotation parfaite
•	 Evite les emmêlements
•	 Protection du corps de ligne
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Ø 
0.5

0 à
 0.

60

Possibilité de rallonger le montage à couteau avec 60 cm à 1 m de 
fluorocarbone en Ø 0.35 et Ø 0.40 (Taille totale : 1.8 à 2.2 m)

Bas de ligne montage à couteau 
120 cm Ø 0.30 à Ø 0.35 (direct ou rallongé)

10
 à 

20
 cm

Sable, mer calme 
ou roches

Sable, mer
 légèrement agitée

Sable, mer
très agitée

Montage à Couteau monté en trainard

Du bord, nous vous recomman-
dons un corps de ligne de Ø 
0.30 à Ø 0.40. En bateau et en 
présence de beaux poissons, 
il sera conseillé d’utiliser une 
tresse  de 20 à 30 lb qui offre 
l’avantage d’avoir un diamètre 
plus fin fendant mieux les cou-
rants et qui permet de ressentir 
les touches timides de ce sparidé 
à de grandes distances. De tels 

ATLANTIQUE

MÉDITERRANÉE

En Atlantique, le montage crabe
sera choisi dans des diamètres de

 Ø 0.35 (hameçons n° 2) 
ou Ø 0.45 (hameçons n° 1/0). 
En Méditerranée, privilégiez le 

modèle en Ø 0.30 (hameçon n°4) 
avec des petits crabes.

La quasi absence de marée, 
la faiblesse des courants 
ainsi que la grande trans-
parence de l’eau donnant 
une plus grande visibilité à 
ce méfiant sparidé font qu’il 
est nécessaire de pêcher 
plus fin en Méditerranée 
qu’en Atlantique. 

Un corps de ligne en Ø 0.25 à 
Ø 0.30 est une bonne moyenne 
mais certains pêcheurs expé-
rimentés peuvent même des-
cendre encore en diamètre. 
Une canne au scion très sen-
sible de type buscle permettra 
de repérer les touches très fines 
de la daurade et évitera qu’elle 

ensembles ne sont pas dispro-
portionnés face à la défense im-
pressionnante d’une daurade 
de plusieurs kilos se servant de 
ses flancs haut pour s’appuyer 
sur les courants ! Nous vous re-
commandons donc d’utiliser le 
montage crabe en diamètres Ø 
0.35 (hameçons n° 2) ou Ø 0.45 
(hameçons n° 1/0).	

ne sente de résistance quand 
elle se saisit de l’appât. L’usage 
d’un montage coulissant trouve 
donc ici tout son intérêt pour 
laisser le temps à ce sparidé de 
mieux engamer le crabe. 

En bateau, nous vous conseil-
lons de vous ancrer dans des 
fonds mixtes sable / roches à 
proximité d’une cote rocheuse 
avec des profondeurs peu im-
portantes (moins de 15 m). La 
canne sera soit tenue en main 
soit posée sur un porte canne  
inclinable qui, en étant en ligne 
avec le montage coulissant 
offrira l’avantage d’opposer 
moins de résistance. Il est ainsi 
possible par conditions calmes 
d’avoir plusieurs cannes en 
action.

Du bord, les digues et côtes 
rocheuses où vivent ces crusta-
cés seront privilégiées. Il ne sera 
pas nécessaire de lancer très 
loin des roches, la dorade s’en 
approchant pour rechercher 
moules et crabes. 

Très présente en Atlantique, la daurade royale peut y at-
teindre des tailles impressionnantes. Ainsi, le record de 
France pesant 7,360 kg a été pêché en Bretagne ! Moins 
impacté par la pression de pêche, sa population s’y est bien 
développée et les poissons de plusieurs kilos ne sont pas 
rares. Des zones comme le golfe du Morbihan sont ainsi 
connues pour abriter de très beaux spécimens. Avec de 
telles daurades ainsi qu'en présence des marées et de forts 
courants, il sera donc conseillé d’utiliser des ensembles et 
des montages plus puissants qu’en Méditerranée. 

La daurade royale adore les coquillages qui constituent une partie 
importante de son alimentation et le couteau est certainement un 
de ses préférés, ce qui en fait un appât de choix pour la traquer. 
Avec sa forme allongée, le couteau nécessite néanmoins un mon-
tage doté de deux hameçons en ligne (nommé "montage stewart") 
afin d’optimiser le ferrage d’une daurade royale, ce poisson ayant 
l’habitude de croquer ce coquillage par morceaux.   

Le montage couteau 
en traînard (ci-contre)
Très pratique, ce montage 
est idéal pour la pratique du 
surfcasting. En présence de 
courants et de vagues, nous 
vous recommandons d’utiliser 
directement le bas de ligne de 
120 cm afin d’éviter les emmê-
lements. 

Avec une mer plus calme et une 
eau plus claire, il sera possible 

Magnifique daurade de plus de 4 kg pris avec 
un bas de ligne "Montage à Crabe" !

Le "Montage à Crabe" est particulièrement 
efficace sur les grosses daurades royales !

Installation d’un couteau : 
Une fois le montage stewart 
installé, nous vous recomman-
dons d’effectuer quelques tours 
d’élastique à ligaturer autour 
du couteau, ce qui vous per-
mettra d’effectuer  des lancers 
appuyés sans l’endommager. 

Cette astuce lui donnera une 
présentation optimale pour 
un maximum d’attractivité et 
contraindra la daurade à l’ava-
ler plus franchement.  

Le couteau 
Le couteau est un mollusque bivalve 
fouisseur qui vit dans le sable et qui 
se nourrit de phytoplancton.  Il est 
présent sur toutes nos cotes, aussi 
bien en Atlantique qu’en Méditerranée. 
C’est un appât qu’il est facile de se 
procurer soi-même dans les secteurs 
sableux (ex : zones de ridains), soit à 
la bêche, soit grâce à un peu de sel 

placé sur son trou qui le fait ressortir 
rapidement. A l’achat, il reste peu oné-
reux et se conserve très bien dans un 
réfrigérateur. Il est même possible de 
les congeler afin d’en avoir toujours à 
disposition. Notez qu’outre la daurade 
royale, le couteau peut également inté-
resser d’autres espèces de poissons 
tels que bars, carrelets, flets, limandes 
merlans, sars, etc. 
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FOCUS: LE MONTAGE COUTEAU

de le rallonger avec 60 cm à 1 m 
de fluorocarbone d’un diamètre 
de 5 à 10 % supérieur à celui du 
montage à couteau. Ce brin sup-
plémentaire limitera les emmêle-
ments lors du lancer et quand le 
montage sera dans l’eau, donnera 
une présentation plus naturelle 
dans les courants tout en s’avérant 
plus discret grâce à sa longueur. 
Une fois votre canne installée, ten-
dez légèrement votre ligne pour 

une parfaite lecture des touches 
avec ce montage.

Le montage daurade royale 
coulissant + bas de ligne 
montage à couteau
Comme pour le montage crabe, 
il est possible de coupler le mon-
tage daurade royale coulissant 
avec le montage à couteau en 
remplaçant le bas de ligne à 
hameçon simple par le montage 
stewart. Lorsque votre canne 
est sur son support, nous vous 
conseillons d’avoir la ligne dé-
tendue afin que la daurade ne 
sente aucune résistance.

Hyper polyvalent ! Le "MONTAGE 
STEWART"  peut aussi être uti-
lisé avec un petit vif (poisson ou petit 
céphalopode vivant), une lanière de 
céphalopodes, une seiche, un petit 
calamar ou un ver long.
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 NYLON GAINE ULTRA PERFORMANT

www.f lashmer.com

GAINE DE FLUOROCARBONE

3FAOSRF*bbacce+
Ref. XBRODAU

Résistance hors norme

30/100 = 9.4 kg !

50 m 
150 m
300 m

Ø mm 0.08 0.10 0.12 0.14 0.16 0.18 0.20 0.22

Test Kg 1.01 1.55 1.75 2.3 3.1 3.5 4.6 5.2

Ø mm 0.24 0.26 0.28 0.30 0.35 0.40 0.50 0.60

Test Kg 5.9 7.2 8.3 9.4 13.0 15.6 20.3 28.7

Meilleure résistance linéaire et aux noeuds grâce au revêtement Super Gliss

Excellente glisse. Plus de discrétion. Une résistance à la rupture constante car le fil est étanche.

FAIBLE ÉLASTICITÉ

A la différence de la plupart des Nylons, le Ultra Low Stretch offre une élasticité faible (18%), 
permettant une meilleure maîtrise de ses appâts ainsi qu'un meilleur ferrage

RÉSISTANCE HORS NORME
Le fil le plus résistant de la gamme ASSO : meilleure résistance linéaire et aux 
noeuds grâce au revêtement SUPERGLISS. Le fil ne se 
détériore pas au soleil grâce à son traitement anti-U.V.

SOUPLESSE ET ABSENCE DE MEMOIRE

Le fil ne vrille pas et repend sa forme d'origine

BOBINAGE SPIRES JOINTIVES
Le Nylon n'ayant subit aucune altération ou déformation 
lors de l'opération de bobinage, il offre une régularité 
sans faiblesse.


